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FJTRE CALAIS E r DUNKfRQQE 
(iVouneaur &étail$l 

Le c/iauffeur DeJceyser 

Charles D keyser. chsuflaur, qu s*, trouvait 
• « le m -ohins du train de voyajrum 2.92. 
•gai » tamponné le train de marcha Q.li-4t-a en 
n n d * M •»'•<• k. 
^ I . U c k i y e r ett ble»,é a la tête aubra. 

Il eet oblige de gard«?r le lit, ne pouvant 
•etenU debout. D u lé<i.DB internes ». m à 
craindra. 

II. Ock^yser noae a déilaré que ion came-
ra-s DasusHtaux, tné-;*niien, et lui n ^ » 
•ont aperçue que l'aiguillage avait .'t.1! mal 
«ait, que lorsqu'ils ne se trouvaeat plus qu'à 
•aviron trente mitres du tra n de mar ' 

Ita Mirent à i.etne le tempe de ren^en 
Yapenr ; une seconde «près lea deux lo : 
tiTti des trains pénétra eut l'une dans 11 
i n c an fracas c pouvant able. 

M. Dekeysfr fut p oje é, la tMo en a 
inma In lunete qui te trouve pré* du cor 

~ Teau choc le rejeta 

[ a été Mes».) & U 

In machine, pu 
« arriére. 

La mécanicien 
t«t« et au ventre. 

Entourés d'un nuage de vapeur quU'éch»p r ibi tuyaux brisé', Dusu siaux et h.'k-y-
«aulérent sur la vo:o au a omeot où *« 

InwcÔ'é, 'ei blessés ft Je* voyageur* affolés 
•nprée pilaient hors d a wjgoas. 

Le chef de gare de Marck 
de l'arreHation de M 
de Marck, et l'-ut-i 

MtBoniob e delaccileol. Il nVn est r en 
l'teirorioné c ef de «are, dont le dés-.po1 

•et immense, «et (oujourt en liberté, un lui i 
udioiat un chsr de servie*. 

L'snqpéte se poursuit toujours, maie d'or : 

.là « 
i oubli bi«n 

•nbia, étant donné le sute-oii d» service in-
«tmUnt an chef de ft»ra de M>rck. 

La parquet de Boulogne est descendu a 
Marck et on nous affirme que les mayiat at* 
auraient eux-mêmes trouvé des circonstances 
atténua nt*s a l'égard de U. Vallex, c'est ainal 
que le malheureux fonctionna r<; a été lal'tà 
no liberté 

La voie f»t aujourd'hui dèh'ayée > t l i ser-
Tioa fonctionoe comme d'habitude. 

.Dexxac: m o r t s 

malheureuse femme qil n subi l'amputatoo 
te deux jambes et son petit-Aïs, agi de 4 
•«a, ont succombé à leurs blessnrs et aux 

«car, . matin, à la première heure, ils 
nTaient été transportés avec beaucoup de 
précautions dans une voiture, réquiait'onnée 
par It gendarmerie, i Calais, las opérations 
•en rurgtealee, dernières ressources devant 
«In pratiquées sans r. tard. 

Lta deux victimes sont Mme Qaatrecœur, 
née Ifelanie Hausse, âgée de 50 ans, et soo 
pntlt-Dla AlfredGaétan. Accompagnée do son 
surf, Mme Qustrscceur avait pris le ira D, 
dimanche matin, pour aller rendre visite a 
4 w parents qui habitant Calais. 

•Ile revenait & Petite-Synth-, ou elle habite 
nnd son voyage a été interrompu d'une 
pn ai funeste 4 Marck. M. Quatrocœnr a 

mut blessé, il retanivé hier a DJO-
. r In train de 4 h. 45 du soir. Il avait 

_slata avant la mort de sa femme nt 
I petit-fils. L u parents de ce dernier 
•-* «gaiement Paiite-Synihs, où ils 

" ' de eonclei " 
I Buter. 

Aucune mort 
A la deraterabtare notre eorreapondtat de Dan 

turfs* noae liletraabie : 
Contrairement i on qu'ont annoncé plu-

• da nos confrères, on n'a aucune mort 

»s blessé*, tint 4 Calais 
t «vttafslsanl. Soûl», une 
é empalés d'une jambe. 

Le crime de Maretz 
S u i c i d e i l « M e u r t r i e r 

cor répondant de Cambrai noue télégr:-
pÛe lu juillet: 

Ce matin le parquet de Cambrai se trans-
-riait à A velu pmr la reconstitution du 

éilma. 
Les ftonstatatins ne «e tsrmlnèrent que 

lOhi r s 1(4 3 000 per*oone<étai«.t rassemblées sur le lieu du 
V asas- in fut hué e< malgré la défense for-

nvUedeM 1" jug* d'Instruction une grossi 
plerra fut laoc'e 4 AlLsrt Taisne ; e lb U t 
feignit prés de l'oreille. 

Cast l"oficled« L o i s e Brunet qui n'avait 
p» eon'erlr sa roh'r et sm inJ goeton. 

Il Atait trrtptwdalois pour aUer prendre & 
Bn Ignv le train de 10 heures 25. 

T-l^ne fut coodut 4 la chambre d • biln ts 

de la gendarmerie de Buaigoy. 
;e ie pitié lui avait passé 10 

tira & Taisne 
uchoir; tonte* 

les dix n iaute- on entrait dans la chambre. 
Taisn« nv» t pris une résolution qu il pu» 

vint 4 eccompl r. 
Il rJécli ra uoe couverture, en iituce torsale 

et se pend t a un grUlage. 
Oi»nd on entra dans la chambre le cadavre 

elaitencorech.nl mvls .'a phyx e HT ut ffeat 

né h*), £ina«r, M»urie«Mirtn Morimin. Paga^n 
P*t y;, pjiîsV p'essse, Sclbet, Aibart Botlin, 
S4̂  rd, HonnttilM, O-JSUTS Tnibaut, H-ntl Usr-
t.n. Meunasa. Pl-« et. Po «illst ishlojltn.k. 
KmilsMa«i>i0i. JMIM VJagniei, ."renier, «t2flf«, 
Msrïe.i. Milton. Pigneaus, Putal, PasSrd. Attané 
Petit, p. Piequet. Bmi'e Picquet.PtaDqtie.Pasqul*, 
Ctiarlei B-g.iattlt. Pem.ni Rgas-i.'t Roais. Pu-
l o . Roboiur. Rlegd. Tu erce. N.ro 1», Oudin, 
P..MJ, liaurica Pétard, SJTOHI, d'Agulcouri, pil
lard, M*rla. Kaoaad. Rutiillon da i auçay, Sau-
mier. Tabary. MaïqjasHar. U.llsvdle. Pall[ard, 
F*rnand Prèvotl, Prouvost, Proy, Real, H» 

Baccalauréat ig-lettrcs. Upartie. ** MM. M 
bits, Kemv, Uainiei. Pif 
i«tol«n, Leteu, tfâss. 

istsr. atar 
>rl«t, Mitnlagae, M 
~ lion, I ' .VJ , Psni 

. Pauani* • Poulrs. PrAbato, KL 
IU-BO r. KmiU Ru.or. RAgnifi, RoiaUlei 81-
U «iilm. Ssbios. SbercoH-tse, Suntliannw, Bour-
èëti-t. l>mJanth»D, FMer, O. iioniêr.V.h. Mon et 
pjj.it, Perunt, tir.llon. Pollet, l'jn.ïiilart at Spaek 

. Monnesttsr. Marier. A'Sl 
Poilloo, P.vj', Panai. Prut, Perro-

Avant de lu la's erseul 
pîletot.Bacrava'eet s 

|*t 4 ex^ution : il t>i 
chait le sol et .'ttit presque as:i<. 

Chronique du Sport 
L e s H>jrate<B d e L a n d r e o l e » 

Voie le programme du S; ort Campagne, 
oflert au Sporl-Nauti^ce da I/ll-< et au Ko 
w ng-Ctub, à l'ocsasiond s Régn.ei de Lan-

eij H juillet, a S: 

Ibermal». 

_ nd. - ' 
voiouié. Lu 

d'Ratafattesà valoa. - La départ aura 
heures du soir de U t.r*nJe Pince da 

Salol-Amaad. — Traversée de la Furet d* flaia-
E'oits de cernay. LÉ il 1 

Ifé. lu 

PUce da 

Dà. •i la -.oole-tur-liii 

tevra frè>< 

lia — Banquet. Lo el d . 
and Cerf. - Distm>ulio& 

ine imperméabls 

. War »ies rrai 
aU.n, Owinval. 

s*pt hauras ei .lemie - Arr.vèa 4 e Q.leanuy 
(««i kiiométr.s). Café « i Coanaice. Coup ua 14-

heures — L'a reuta fùJS ]i Forêt do 

i s — Lunch charapètre i 
Eaauraron en foré', tes S i-
Ouerre. Fontaine j.ai.ma, 

iid baura et ilerr. <t — So.-iie de la Foréi, 
•OJS à la lia ils--ornée, 
di — Arrivée i .andrcia» — Récept.oti-
u ha itai — liranlea 'égalas i l'.iTITOQ a-ir 
t>re, f>fft*rU.i par li T.Ile Je .undroci"S ..m 
.«. t*ê llloisei: 

le Sport nautiqie. — Com-

Hormal. 

i lia de Lecquifiaoi 

. - ^ t , - MU. 

L'emprunt du département du Nord 
La Chambr* vient d'être saisie pat te gou

vernement d'ua projet de loi ayant pour 
ohjflt d'autorisar la dAjartement da Nord c;«-
I rméin 'Ht 4 la demande q e le Conse 1 ge«4-
rai en a fa te é s importer extraorlinairaraeilt 
en 1395 deux cent :ne< »d lui .nn«i* an pri«-
cipal tes quatra ejitribut ons dirrttes pour 
en affecter la produit «u paiement deliverse> 
dfpanse» d'intérêt léparlem*nial. 

L'expOiii Je.i motifs qui prie)Je ce projet 
del>i ranpalle qu'avaul a lo di 10 juillet 
IKS'.t qni a mod n* le ciraclér* de- dépens.* 
de l'ictniction pr maire, le Coise 1 géo rti 
du Nord votait chaque année uni impôt ion 
extraordinaire d' 3 centim^t add tlonie s AU 
principal d-« quatre coJtribuli.jns U-eclea, 
>-o vue Je faire face aux dépenNes facult.t.vos 

IVp'iis U pro nul^ation de 

d-'parte nentar, au m'i 
dépenses iaculi=4 v a. a O 

A c t effet, d verses lois dont 1a dernière, 

i-o/er l'imposft on extraordinaire de S centi-
m a primitivement crAèo pour cette nitare de 
dépenses, maia k rtifon dt celte eiroeottaoce 
spéciale que le service de l'instruction p'i-
uia re fatdésormaia part e des charge*facul
tatives des départements, le Conseil générai, 
élargissant le cadre de c -i te impoaitton, a pro
posé, pour les exercice* préoe lents, d » 1 sppli-
3uer a dt.t T l'ensemble des services généraux 

u b dget irjsu'fis.tmrnent pourvus, et d'en 
affecter le p'odult un service de l'emprunt de 
15 mlll ons contracté en IrïTO o'ur les besoins 
d« la d*fen«s nationsle, en exécution du d̂ -

t du i.' octobre 18T0. C Ile prr pohit on a 

Chronique Locale 
ROUBAIX 
Priant pour I* culture da Un 

r.» BtlM d» h illl» i' K<.ul"l» • ' •" ;«He»w 
l'tl.l «•«toilll « • c»Uii«l»»r< qal Miuilin' 
«ni MiMH »11on*fl« pour 1, Mliin du lin. -
« M M U loi da [S |>DTl« 1893 .t d i rillait 
1 »J»'«Ulr»tà)o nt l in .o da 13 m i l d» I» »l 

- ' — vSsBtsa Cbsrles 53 s. 16 c ~ Jfl>.M_u, 
mte 48 a. — Toiilenturide Ju'ea 70 B. — 1ÏQU. 

M 7 n 8 Ji ii 

« Lu . 
ajiule le'xpo^édesiiiot fa, prend fi 
cembre prochain ; n h . romma le situât on 
financ <V» du Nord ne s'est pas sen-iblement 
mo-lioée, l'asMiahl •» départ-meotaie a re
connu, dans sn séance du •• avril 1894, qu'il 
était ind spena-bie de nroroger pendant une 

1895, la percep
tion d« la itrih'it! i dont il s agit 

Excurmn â tondras 
i Comr>afrnte du chemin de f«r du Nord a 

naer le nuhl c a\ïi l'oceaa'on de 
i vendredi ];) 

m^ 
le puhl f 

n*dl 14 juillet 

coing. R'utbaix, C 
ondrep 4 prix tédut1 

Aller 14 juillet- facutUiif jaiqu'au 20 

r devra s'effeetner dans 

t li f.icullé dis teltr-s i 
mos'ona i'emaia les léaulia 

e-soa* la liste des candidats 
LU mois d'octobre dern er qui ] 
t reçue nier i l'oral: 

Oris Wa« 
MaVféfSJi 
. in. . 

uartUtne, 1 h. « - 0«part de Hâtai» mai 
I h. 3) mirta — Arrhes à Lonlre», 5 b. 4o i 
Retour du \4 ait 19 juillet et du ffl < 

juillet 
DApart de Londres. 8 t 

• bien;; Roche, Curnaer, Ricûert, Visit.AUred S h. O1» 

- Tourcidn*. 4 h. 05 -

:<rtfR'>y. Mention. NétnoHn, Opéron, 
Ut, Raoul, Rolai. Tondelier, P.R.ni-aal, 

Simon-Ver uo'. 
andanbevière, Virnot, Uai 

Mieotte, Racm*. Ricquebo«tg. Roy, Worluael. 
Andréa. Horissan. Ramouille. Wanil, Matbaio, . _ -
M-lis. Mormallejn. Piatie. Plsy. Q linat. Sis. Thi- | d'agrlcuHure à WagnonvUle. prêt de Donai 

" derbergie, Wiart. AUemàs, Ambrolss, 

L'Eoolê de WagnonvHte 
•Le Ministre e l'agriculture vient de sanctionner 

dAnnUivemaot la_ création d'une 4sola prBttqiie 

Sprtet, Maaaon, llonnier, Paul Petit, Prêcheur. P. 
Prévost, Pnieq, Richard, Roaai, A. Mnadreo, Se-

Un horribfo accident mortel 

Une petite fille écrasée 
Un horrible sec d..nt mortel est survno 

mardi, vers 9 h. i\2 du malin, rue des Lon-
guea-&a*ee. 

ornberatu chargé de chirbon, po-ant 2,500 
kiiogs et appartenant 4 M. D- Cardon, dt m u-
r«nt rue de Bélhone, 4, 

Vers n u heures trente, trois tombereaux 
apiartenant à M. Cardjn paissient ruades 
Longnw-rlatea ; là première voilun conduite 

Cbarlns-LouU Coucke 
pa^er en face du n* K3, quant le 
de U 3e voiture aperçut 
oert* ; Û s'empressa d 

Sur le côté du par1 une entant était éten
due la téta complètement écrasée, la cervelle 
psrse *ur la sol; on passant H. A-igi """ 

Dhont releva 
mataon des pareuts, 
qui demeurent i 

s q 'il tr..i i h 
Félix Pq<n 

18. de la 
mpossible, de décrire l'affolement d" 

la pauvre m^re en voyant le cadavre de an 
petite Madeleine. Le père revenu du travail 4 
8 heurta pour déjeuner étsit retourné à !*• te 
lier 4 8 heures 1;3 accompagné de «a fillette 
et de ion garçon Jean âgé da neuf ans, qu'il 
luises prés au déb.t de tabac de la rue de 
Lannoy. 

Oa ne peut savor ce qui t'est ensuite 
D'<saé : te netit J*>an aura là hé la main de sa 

i alors jetée sous les petite 
l du tombereau. 

Accidents graves 
Mardi, vers nenf heures dq mi . _ 

SiUTagt, demeurant rue Saint (ju 
ifnni passait rue - - . 

la 1-ordupi du trot 

uvage, aemeuriini rue oun\ IJU- min. • 
- j r é. père d'an enfant, passait rue du Fr 
noy quand U glissr — 

Dana en chute, il s'est brisé la jambe droite. 
On l'a admi< d'tirgenc • à 1 H'itel I).eu. 

- H i e r mat n.Aitimi Ha;nrd, 43 a n s tisse 
raod, demeurant rue de H itin, M. a fat uni 
chuta rua Pellart et s'esi br,>é use côte. 

Â l'Ecole de Natation 
Lundi 4 huit heures dn soir, no : 

homme Aogusta D'scbildre, 18nQ6, apprôteur 
demeurant rue PelUrt, 40, s'est blessé n 
genoux st au \ ijd g%uche en voulant saut 
au grand bassin de 1 éco'.e de natation, 

Après avoii r çu lot soios empressés des 
mai!r«n-n'iteura présents il a pu regagner s< 
domcls^ 

Une attaque nocturne 
Lundi é 11 heures l |2 du noir, l'agent I 

clereq était requis p -ur te rendre aut» 
d'uft sieur Adolphe BianuM, 33 ans, tis-erand 
dameursni rue dAvelghem, qui avait r«i 
plnsieur* coupa de couteau. 

M. le docteur Lereullg a prodigué les eoli 
nécessaires au blessé qui a pu regagner ai 
domicile. 

Acte de probité 
II. R. deBeevs. Rra 

4 Rout.a i. a trouvé u 
le bureau ée M Léon 
Koabaix. 1 a personoa 

Arrestation d'expulsés 
Mardi <ié* l'enhe la police de suret* a anêtA les 

aisara Jo»e. b Souri*, ih ana.tiNurand. demeurant 
r e Archioèle 28. et Charles Saet, f-,0 nu, *\ 
teur ni 4 Qand, tout deux lnoalpès d'inlnct 
un arr4i4 é'eipulaion. 

Chiens en fourrière 
Dana la journée d'hwr d 

maneba 9 septembre, sur Albert. &b fr. prix d'hon 

Les opérations du *°°U de juillet 

, e . t c .• U ealsaa est oavarCa r ° " 
recevoir 1M dépote, ainsi qtre les demande* ** 
raiob<>urx»m*nU. les dimanches de * s U heures 

" de » * 10 heures lit. Î e» rembrraTae-

i rai de séance le samedi 14 jui l'y i 

Pbotographie artisiltie fidw IBM4ST 
185. a«4NDÏ-RU«, BOUBAII 

P R E M I È R E S CO UUV M I O U • 
portrtit, émaillA, et bombea pour 5 trtnc* 

* p»nlr du (i fr. 50 «t domtios, >T primM 
Portrtiti d» luxe c oha t tr&«. 

b vente au toircai <u Im-ù ï fisifeaix 
12, raedaVklt' .«resmlr 

LES CONTiS OE rRANC 
par M. Eugène Lagrilllére-Beanalero 

Préface de M. Jules Si.-.on de l'Aondémlâ 
Français, 

TOURCOIN< 
Académie de mutique 

Vo.ci la liste dea résultats d«a concoure à 
hule clos pour les d fTerenti cours de l'aca
démie de m isiqut peodaul l'année 1893 94. 

Classe piéparatjlre de piano, profeaa-m 
Mlle GouTreur. SadffisoQ. — Ire m'ntioo, 
Mlle Julie Cuveher ; 'Ja mention, Ml'e Jeanne 
Roussel, 3« ment on, Mlle Blanche Destir-

Irrt division. — Ire mention ax-eeqno, Mies 
Augutlna Oucoul'imbter »t Féltee Honoré 

Lueie Van 'enbuacbe. 
34 claase de piano, professeur, Mme Four 

nier. — 1er prix ex*œino. Mies Jeanne Ber 
myn et Marie Vaaderpteitcke. 

2" prix ex-œ<l«o. Milee Augosti Talmaaa, 
Brns^tine Mathoo. 

1er aceeasit, Mlle Jesane Oegarter ; 3e se. 
cessit, Mlle Elise Brocart ; 3e aceeasit, Mlle 
M»rie Iloutio. 

Classe élémentaire de solfège, prof-arei 
Mm» Cbantret. — Ue division. — 1er pri 

cecjno Mlles Marguerite Carton et Maria 

1er acceaelt Mlle Aurore Dubreucq — 2e ac
cessit Mile Marie Honor'. 

Ire dirlsion. — 1er prix, Mlle Gabr.eUe 
Bermyn. 

2» prix, Mlle Madeleine Jourdain. 
Acceesit, Mlle L .de Van lenbische. 
Ire classe de collège fdemo sel e>). — 

fesseur Mlle A. Duriez. — 2- division. — 1er 
prix FéLoie Honoré, 3- prix ex-a-quo Ernee 
fine Maltoc et Albert ne Marmet. 

1rs division, 1er prix Louis- Fourneau, 2 
piix Léonie Vsnderplancke. 

Aooasait, Elise Moyse st Adeline VaneolUlé 

Division supérieure. — 1er prix ,x-s^uo 
Louise Roussel et Julia Roussel, 2* prix Ma
rie Delespaul. 

1er acceesit, Marthe Denetitepiarre, 2* ao-

- 1er prix, M. Henri 
Moral ; 2e, Georges Lorez. 

1er ai 
Olieter. 

1rs division. —1er prix, M. Louis Pro» 
Tost ; 2e, M. Louis Depercbin. 

Acceeett, M. Paul Llélar. 

Stuvtga agression contre une jeune 
«II» 

Une jeune ouvriers eolgncnse de chez M, 

éU retiré» de . tas 
ae<<x»mae'«a«cU 
Tilarae da lu'alna. 

Herbeux, rua dn Bocquet. a été brutalement 
asisillie hier soir w aorunt da aoa travail et 
devant la porto même da la fabriqua par 
Jules H t Cldzaaace D... qui lui ont porta 
dss coups d'lnstraz«Mte contondante 

U jeune «lia aaaalUla aa nomma Zoé Hau-
benoe, 17 sus, deiewnraBt t Mouacron an 
Cociat. 

Après avoir t 
afreeeenre alla ( 
aombreuies ouvrieree 

Tentativ» de suicide 

La si-ur Alexandr. D . . . , « « « « • • • « • * • 
aapandradaaalamalinaaJa W f f * ••> 
toujoursdsnsuue'cl :et p1ateùSn»a«a. et 
l'on craint qu'il aa succombe. 

La rentre-» de» Truntr** 
La société Us Trounerez qui a oMMP a» 
mceuia de NeoiUy-car-Seloe, l«a brillant» 
iccrs qus nous avons rolatés, a lait sa rea-

tréa hier eoir. » 7 heures 1 £ . Alns que ça is 
l'avons dii il ne devait osa y avoir de récep
tion officielle ea raiao» le deuil natjasaal. 

Toutafoia, lac vainquante ont étd attandu 
par de nombreux . at par la fanfare las 
par ae n o m m a i »•.••. M V»' • - * - - . - . , -
/ n t , m « q u i alarrlvéedu traia a axéent»I» 

Manellltiee e. Caat convatta da fleura que 
,M membraa de U Socatu viatoriaaae ont 
tr- v-i-é la ville daaa la votnre. pour ae rj«-
dre à leur local, rua i e la Latte. 

Tout s» qnariier était aa lleeee. 

Réverbère brisé 
Le caudala'ire sltud rua da liouv.'anx, an 

lace lea magasjas de M. Peut, marcb>\nd de 
charbon, a été brlsÇ aceldentellameot b'er, 
vere une heure apvéa-tuldi. pa" un eharlotdi 
M. Pardoan, larmier i La Madatclne. 

VILLE DB TOTJBCOWO 

Condition publlaua dee matièeee textllee 

Jînireee du fâû 7>»iUct 1894 

gala. 
Laine «..'gnée 
Laine Blée. • 
Blouaeae. • 
Coloa. . . 

Totaux. . 
CondliionnsDieKni. X>»B 

376 835 
J11.7W) 
D7J314 
i 4,352 

Pkatornpbio Artiati«.nf. etladuMl; elï»« 
Portraits soignés depuis 7 fr. la doesxa'ua. 

ebarhon, sp,Piaillé 

Portraits soignés depuil 
émaliléa at bomota, na— 
prime gralnlte. 

Portraits artistiques, 
da la mai-en. 

Réduction aux millMlree at anx pars 
parlMpaal à la Fêta dn Centenaire. 

On opéra par teoe lea tempe. 
• 1 , n ia z/esierrwnl. TOVRCOOtO 

prés U Meaval Uétal-de-VIUr 
81, RUE DaWDKMONT, TOUBCOINQ 

MOUVEADX 
Enqutt» d» commodo *t incomnvodo 

Va avla du msire A' la commune d* M » * 
veeux, informe Isa habitants qu'en varia 
don arrêt» de M. la Préfet du Nord, en date 
du 8 courant, il car» procédé, le 19 juillet, i 
une enquête da commodo et ln»mnv*io, sur 
le projet tfaccroteition de 2 paraellae da tef-
rslna, d'uaa contenance totale de 4.1 area 
33 centiares, pour le prix principal de owvtlr. 
destin» i y fonder un hospice. Lea dilaa anr-
eellee de terrain aont la propriété de Mme 
veuve Heladre Lapers, et da Mme Buel Freu-

M Deleealle. maire da Me«i,'-en-Bar™ul, 
nommé commissaire enquêta»*-, ae rendra la 
15 courant » 1a malr a de Mouveaux et y re
cevra de 3 à 4 heures da l'apris-midi. les dé-
claraliona dee habltanis concernant laa aran-
tag-s on lea Incauvénieale da projet do.nt 
a'airlt. 

Les é trangers 
Conf. rmémeot au vœu formulé par af. 

Vincent, on a affiché dans la commune da 
Mouveaux nombre d'exemplairee, da la déli
bérait' n du Conseil m a l t pnl, approuvé» par 
M. la préfet da Nord, ponant qu'il aa aura 
plue, é l'avenir, accordé aucun eecoiira an 
aature ou en argeet, » tout étranger n'ayant 
paa une résidence de 5 eus dana la coca» 

CHRONIQUE COLOMBOPHILE 

La roneonra aastoauel da Snlnt-Vlaeezat 
Nous sommes bsareut d'enregistrer le bonne 

eubains doai vient aa prcdtsr us brsvs ouvrier de, 
notre ville, M Dcpeachel. rattschsor eu Virolola, 

Ïiil a remporté sa gr.aé soaeours astionsl se» 
siat.Vioeeai le preewer pris dtssaaeur. é'nns lav 

aartaace d'environ 1800 francs. 

rTASOBaUUI. 
Ls eommiaeiaa ace fétee e dana ae réanlcn en 

8 Julllsl dernier, décidé que celle snaée la fête a s . 
lieasls du 14 JuOtst a'auralt paa lien. 

de VAvenir Rouiaix-Tourating 4g 

L'HOMME 
» E sLA 1VIJIT 

OdlOZIlitlIB PARTIS 

£ a eJot t l eur «l 'an •»•>!•« 

sfcdbeoi 
ÛTmttftrfM 

§m BwneMOt od j'ai tant la ( pour la ratrou 
vm I 

Qaand le nédectn Ts«alt, il a accrocha t à 
t*, rraTTawiiaet, u ««pplteet : 

— O t r « s a i M , sanna-UI . . . Tout ce q œ 
J i f lB iHi . f cur tnweang . tonte ma rie. . 
aft-aa dosuwral tont... qu'alla ne m* aolt p 

L f n n j e l a w ' a sateore da longs Jooi . 
m a n pariai .. C'est ma nie , si TOUS sa-
. tan nanln nflactto*. mon aenl amour 
" i loin d'atla, j arrtve.sl «Ile aaonrrail. 

— " m paaoeta. De-n M m'inlli-
i éprsoTe. 
i, é moitiéfon, entra»-
sàalt les SIMTMZ, éuit 
«U. 

touche at asseyait da 
on pan. 

déssnrnété encore, disait-
— . . . noua fsrons tont oe 

tmèêU. 
aéw* *nn ton faronefcc 

wTfS féMrrmin A sjncTfl 

Ahi qu'elle ne mnare pas, qu'elle na Ansalnte «pencha snrte li(, mit soioreillaj — Oh( pôref dil-elle, TOUS m'effrayetl Je f Le malhenraox fht réveillé Ters cinq hea-
s<=rait trop terrible. ] i la booehs de sn Bjle. _ _ na vooa ITSIB jamais TU ainsi j ! rea du matin, par une *>spéce da cri inarti

culé, d» plamte inconsciente, échappée anz «Les jôars passaient... et lea nuits. . . tous 1 — Parle, mon 
parelle, sans «msner d'amélioration, au atx- \ — Je voudrais te d 
traire. ! t'aime. 

Aoaslma maigrissait autant que aa fille, j — Tu m'aimes bien 1 
rongé par aa dunUur, par les furenrs qui la 

fant, parle! ) — Mais tu rie sen-t donc rien, toi r On t'a 
d abord combien je ; trahie, perdue. On a perdu ton fils, ft tu ne léTrée de'Claire. 

. veux pas que l'homme qui a lait cela soit, U sa leTa an sursaut, pale a 

— Obi ouït . . . Je suis bien heureuse à». — Jane sais pas. dit l'enfant toute trem-

nn faatenil au pied du Ht, la têts *u> ses 
poings, les y*nx fixes et brûlés de iarmee ar
dentes. La g arda-malade reposait dans une 
piéoe é cdt«... Clairs, pins blanche au- son 
orerito »ts-s draps, somool.it Pénible neot. 
la bouche oaTerte. les reux clos... La cham
bra était éclnir*e par In Inmtéra donna d'u: 

J# montai plut tranquille. 
— J'espère bien, dit Anselme, que ta ne 

Tas paa mourir... Qu'est-ce qn« Je devien
drais, mrdT Mourir..Te perdrai Oht j'ain 

Tient de partir 1 
Pme il s'assit al des termes snondjwton 

ruiaaelérent aur ses Jones. Tout BOB cœur 

- Adi«o pérel 

raison que j'aurai de 

eeat fois 
frirais troo. 

ssaayn ds eour 

moi-même. Je eouf-

ï'uis elle resta immobile, les yeux atones. 
Anselme poussa un orl terrible. 
L*. garde-malade secourut an jupons, éche-

i'enlô*e pas ls 
perdi 

— Faites ce que vous voudrez, mon nér«. ! Te-ée. 
Vous êtes ie maître. Unis si un jour ls par- — Quoi doncf 
<̂>n ssglisBe dans Totre cœur, penses iTotrel — Ma Aile est morte t crin le malhnursnx 

an»! père, en montrant CJsire, ma ails est mort*. 

lampe et U luenr pins ronge 
qui brillait dans U cheminée. 

11 fal-ut chaud et tiède. . Toot«s les ten-1 " ! 
torse des fenêtres st dea portes, haiaaées, ne d s 
laissatent pas paaser un souffla d air, etee-i Et il ajouts sourdement avec ons flamme 

i feu de bois fendra b en te abereher, 
toit 

) lo trouTsrai, 

occuper ds lai, et 

11 Os sera la tftehe 

r.t st la pluie faisaient /»rouche dans les pendi 
rage, seconaot et battant 1rs persieno 

qui faisait parait • l'Intérisar pins mos'- • ne faillirai 

malheureux. 3i 
homme 1 

— C'eat le seul c 
haine. 

— Ton suprit 

pas mol, pas moi. . . pas'moi 

tils 

> où js pourrais avoir ds 

trssailln a paaT Ton St-

spprochs, examina l s Titags, 

Oui, dit elle, tout pat Uni. 
— Fini 1 s'écria Anselme, on TU a s In 

prendre... et j« ne In verrai pi 
Et le ma heureux, succombent sous le fa x 

ds celte donl^ur trop torts pour lui, a'éeroula 

iéui .s l l'on nent parler ainsi, et plus « i - « V V • " " / " ^ J "™• JJ' v V n « i » T ^ 7 w » . t o a l P*"»onaé. J'ai tant besoin de pardon;sans 
aibls. Claire, qol aTalt un miment manqaé g j F m W s F > m jn m vengeml tambls tMk+fïimi U 
ds tont, Toyalt «a vie s'étslndredans ls bien• ) >".'.. n 

être, presque dans le luxe, car Anselme eût I j 4 r î ? . " 4 . 
sscriflé pour elle, ptnr la sanT-r. tout ce r , . ™ f - î » . a 

Ju*t ment, dit «Ils, e'sstds cela, pé 
qa'll possédait; il eût hèsit, 
menoé ea TIS ds bagne ; il sût offert son sang ] _ _ . r/™„7.7 î*"^,uiT' ' 
juaquéla dsrnérs goatte. jtisçjQ'é la der- ^ 9 ^ ^ l !LSS!Lf 

rs .Hs . l l - | n n «a» . . o h . . . «A V—» S . . I . ~ OS fflS laMgeaUOS 7 nlsrs parcelle tonte sa chiir... Et c'est é CSIL 
qu'il pensait précisément, é son Impuis
sance à guérir Gtsire dans estte paix st es si* 
lears, quand tont é coup il lui sembla que >n 
fllle l'sppels». 

La moribonde, sn effet, avait lavé doues-
ment le tête, st d une voix fafbl- comme un 
mf f l s . tendre comme on frémissement d al 
les, elle avait murmuré : 

— Pérst 
Anselme s'était dressé d i t , bond. 

— N" m',3£?Um, flU*'ta B* dor* P , B - r 

— Tu se besoin de quelque chose ! 
— Je Tondrai* te parier. 
- s t e p e r U r T * ^ 

Bile sera impl-

eet os que Je ne 

•geanee 
lO V able. 1 

— Prée'sément, pérs, 
Taux pas. 

— Comment f 
— Js ne venx p i s que tu te Tenons... Js 

ne vs ix pa* au a raose da moi tu fasses dn 
mal é quelqu'un. Le pardon sst si boa quand 
o* TS mourir. 

Anselme se dressa brusquement. 
- T u e s folle, ma fllle t 
• Mon p*rs f 
— Demande-moi tont se ans tn Tondras, 

sxcspté eelal Ma vie brisée, asa Tin non-
tnnss... tn vt* ée Iarmee à toi, la sevte de 
ton enfnnt. t i aa TSQX oss f u s data 

Le jeune flihi sst nn vxz 

J'ai déjà oomms nn» raseee au p ri dn lit at j 
vement. 

La srerde malade épouvantée ce précipita 
Anselme ce Jeta anr elle éperlnment. I dans l'escalier et appela au secoure. 
— Oh' toi. sécrla-t 11, tn re un ange de Da t .us côtés, lac portée s'ouvriraat. On 

bonté et de miséricorde! Qus ne puis-le être monta. La concierge vint offrir son a de. Un 
comme toi f Gela vaudrait mieux peut-être, i méleein, qu on était allé chercher ae montra. 
Mais tous leatisoes de la fureur at de la van-, donna des rolns » Aneelme. et quand la mal-
gaaeoe brûlent dana mou se a I Je ne s ,ie beurenx, enfin rappelé A lul-méma, an aentl 
pas un aage, moi... Je suis un homme. Je ment de ea douleur, ouvrit laa yenx, l a t - t 

Claire, tpaleee, avait refermé lea vaux. 
Dehors le vent soufflait i r . « plue de t*ee, 

et la plaie » graine serrés batteitie i fenêtres 
Anselme était resté debout, le Iront fa-

rouebe. 
Il penaalt aux paroles da aa fllle. 
Perdomar t Est-ca que c'était possible. 
Perdoaaer! 
11 ont oemme un» révolte brnsaur. 
- Non, Jamais, lamala... a écria, t II. 
Il aa laiaaa relouiber anr aon faulenil, et de 

oouvaaa ta calme ae It dea. le pièce, et Aa. 
aaiaaa. briaé na fatigue, Acétate nul na dor-
a s e t N e e deauia que ea fille était malade. 
Aaaahaa zaall par s aaeoapir. 

. avec nn bouaaat 
de fleure dans lac mains. Son vieaga était af 
psiaible, si reposé, qu'elle eemblalt dornstr... 
De chaque coté de ae tête, deux ciergae kvQ. 
laient doucement, oommo deux éUHIaa vac 1-
lentes, dana l'ombre de la chambre. 

A ce spectacle, Anselme eomprt tonte l'é-
tandoe de aon malheur... Céta't fiai... plue 
rien A attendre, plus rlee » sepérar. 

sent sec yeux r o 

— Allai mecherabar dea fleur», 04*4-0, 

i personne n'osant lui 
fomdelt. 

On la leleea 
parler, at c'est an 

couvrit de iilaa blanea at da Tsolattee le lit e. 
la chambra da Glaire. Une auae de parfuma 
e'élara, emportaat avec aile l'&nsa m ta morte 
qui montait aa «al . 

L'entarransaat delà malhennsre hlle eut 
Beu deux jours aprea... 

Anaalme lut -esl avaa Rlgabart at «far-
ehnnd, etejnalqaaa autrea dabrie dn bagne i 
marauar aarrléra m convoi. l ia boa ooap da 
• M pour la police, assis la aotlre n'v aon-
geeit guère... Il pleavait... J faisait froid... 
Da clal trta eaanbee rave par dea graine 
eraau. 

Aa Pére-Lechalee, nereonne A l'heure où la 
aoavoi entra. Las pieds entraient dn cote 
dae foeeaa commanee dnaa In terra grasse 
qui s y attachait aenablaut vouloir relealr la» 
imprudents qui s aventuraient U. Daa arbua-
lee vert-, la plnla tombait eu Iarmee. Dee 

nilssetsleen a*r la plerra tes tuaebee, 
» Iarmee étalant moine aesabroaess, 

nsoias prsesésa que celles qu avalent depuis 

menu; il fallait qna se. amia h» aarlaaaaM 
pour qu'il aa sa ranla paa dana la boue. Sas 
J « x ne pouvaient ae démener da cercueil 
couvert da voila blanc qnl contenait tont aa 
qa'll aimait. Il ataM hagard, Incaanbla d» 
naaaer... Il aa vivait plus, tout aon être 
arteil da douleur. 

Loreque las cordas grincèrent avec la bruit 
«Moire qaa l'on aalt sur la eereuel! « a l'on 

^rtSffTaSA^ÇÎAKï 
•4 IMaa Da (JASTYrfB. 
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